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B ientôt l'été ; le soleil, la mer, les petits oiseaux... et l'ennui ! 
pour celles et ceux (en majorité hélas) qui n'auront pas la 
chance de partir. Il est commun d'affirmer que peu d'entre 

vous affectionnent les quartiers bétonnés, la campagne au rabais, 
et les loisirs difficiles à occuper. Nous savons aussi que d'autres 
parmi vous (avec l'aide d'animateurs et d'éducateurs) avez su 
mettre à profit la rareté des lieux de rencontre pour créer des 
associations, insuffler des initiatives, preuve s'il en était que 
même dans les conditions les plus défavorables tout est encore 
possible. Vous avez su créer et faire vivre (et ça n'était pas facile) 
l'association des jeunes à Flamina en 80, Neyrat-Aventure en 77, 
La Maison des Jeunes à Croix Neyrat, réalisation tout à fait 
originale dans la conception architecturale et dans le mode de 
gestion, projet que vous avez âprement défendu, est le dernier 
exemple concret (et non des moindres) de la çapacité des jeunes à 
la création collective. 

Ce journal est le fruit d'une coopération étroite .  entre adoles- 
cents et adultes de moins de trente ans, d'un intérêt commun celui 
de vous rapprocher encore davantage par le témoignage de vos 
expériences, de votre expérience. Le numéro 0 que voici n'est 
qu'une ébauche, l'information y est peu fournie et il n'est 
certainement rien que vous ne sachiez déjà. 

En septembre nous transformerons l'essai et forts de votre aide 
"Laisse Béton" deviendra le lien que nous souhaitons. A bientôt. 
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p eu à peu, il se fait jour, l'idée que la 
maison des jeunes ne pourrait être 
gardée et sauvegardée qu'avec 

une gestion et une animation assurées 
par les jeunes. 

"Si on ne leur donne pas la gestion de 
la maison, on met en péril sa poursuite 
de vie" nous déclare Hélène Murgue, 
éducatrice. 

Programmer, élaborer, concevoir, 
construire et ensuite gérer un équipe-
ment lourd appelé à accueillir des cen-
taines d'usagers, est un fait exception-

' nel et une gageure. 

Le problème de la gestion est impor-
tant, le poids en est énorme. Un groupe 
de "pilotage" constitué de représen-
tants d'associations, de travailleurs so-
ciaux et d'élus devrait palier aux défail-
lances inévitables et inhérantes à ce 
genre d'exercice, et préparer en perma-
nence avec les jeunes, les relais qui 
permetront de péréniser l'information et 
le fonctionnement de la maison. N'y 
voyez là aucune intrusion, le souci 
seulement d'instaurer un noyau stable 
parmi un groupe social appelé à évo-
luer. 

Les horaires y seront très souples, les 
activités surtout centrées autour de la 
musique que l'on pourra écouter en 
buvant un pot. Des tas de projets sont 
dans l'air : café-théâtre, café-concert. 
Espace rencontre et lieu de vie, elle 
pourrait aussi avoir vocation de lieu de 
formation. 

M. Vila (président de l'association des 
jeunes du quartier) pense que, par 
l'intermédiaire des TUC, des jeunes 
pourraient être chargés du bar et des 
permanences d'accueil. Concernant 
cette maison, toutes les idées sont 
permises et c'est peut-être ce qui en fait 
la différence. En attendant, Ramon Vila, 
après avoir déménagé du quartier, a 
décidé d'y revenir. C'est pas qu'il soit 
beau ce quartier où il a grandi. Mais il y a 
tous ses copains d'enfance. Dans cette 
réalité sentimentale s'enracine la cons-
cience de quartier chez les jeunes. 

A ce quartier qui a grandi trop vite et 
auquel les promoteurs n'ont pas pensé à 
donner un coeur, la maison peut appor-
ter, demain, l'âme dont il a besoin. 

En attendant, rue Alphonse Baudet, 
tout un petit monde s'affaire : bénévo-
les, chômeurs, stagiaires d'insertion. 

Légèrement excentrée par rapport aux 
lotissements, immédiatement entourée 
de verdure et d'arbustes, habilement 
structurée et pratique, isolée du béton, 
la maison des jeunes sera finie fin juillet 
1985. 
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Q uartier nouveau construit dans 
les années 70 autour du Centre 
Commercial Croix de Neyrat n'a 

rien de la banlieue triste et sale. Plus  
gâtée que ses voisines Champratel et 
Flamina, oasis si l'on songe aux ghettos • 

. uniformes et déshumanisés qui entou-
rent nos cités. La chance aussi d'avoir 
jailli à proximité des Monts de Chantur-
gue sur lesquels peu à peu, les pavillons 
font la nique aux grands ensembles. Un 
air de campagne ! 

Une surface commerciale excessive, 
le centre de formation de la gendarme-
rie coloré non moins austère, sans 
parler des tours, l'absence de lieux de 
rencontres, de cinémas, le tout partagé 
par un boulevard bruyant et pollué, 
autant d'éléments pour que l'on sache 
que tout n'est pas parfait à Croix de 
Neyrat et que l'on s'y ennuie. 

La bibliothèque et la discothèque (de 
surcroît accueillantes et pratiques), la 
bonne volonté manifeste des associa-
tions et des éducateurs, ne suffisent pas 
à distraire une population et surtout une 
masse de jeunes (50 % de mois de 25 
ans sur une population de 12 000 habi-
tants) que l'éloignement du centre ville, 
et, pour la plupart, le chômage, laissent 
à la dérive autour des immeubles et des 
flippers. Au bout du compte, les soirées 
et les après-midi habitées par le désœu-
vrement et l'ennui. La sensation de se 
sentir floué et mis à l'écart, et les 
premières violences qui en découlent. 
Schéma banal. 

Décembre 81, agressions dans la gale-
rie marchande, le rejet de la part des 
adultes est total. Pour la population 
clermontoise, Croix de Neyrat devient 
synonyme de zone dangereuse, petit 
"Chicago", nous dirons certains jeunes 
non sans quelque fierté. Le dialogue que 
l'on croyait imossible se sert du pré-
texte : ainsi, adultes, jeunes, responsa-
ble de la galerie marchande et responsa-
bles d'associations étudient la nécessité 
d'un lieu de rencontres où les jeunes 
parviendraient à réaliser un certain 
nombre de projets de loisirs et, pour-
quoi pas, de travail. En fait, tout reste à 
inventer. 

Jusqu'à l'hiver 83, un préfabriqué 
baptisé du doux nom de "salle blanche" 
est mis à leur disposition. Mal chauffé, 
mal adapté, mal insonorisé, on s'y 
amuse essentiellement (la boum est un 
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des traits majeurs de l'expression 
adolescents). Mais les problèmes 
voisinages se posent, les plaintes 
fluent, la police débarque. De noue( 
les rencontres et les discussions. 
alors le projet de construction d' 
maison de Jeunes. Les contacts s 
pris par l'intermédiaire d'animateurs 
P.A.R.O., A.D.S.E.A., avec Gilles Àic 
architecte. Les plans sont élaborés 
commun. Deux priorités : 

Adapter les lieux en fonction d( 
mobilité des loisirs des jeunes et de I 
demande. 

— Concevoir un ensemble suscepti 
de représenter les architectures de t 
les pays présents sur le quartier, soit 
ethnies. Le feu vert municipal est do 
le 15 mai 83. 



recopOration 
N e jetez plus vos cartons et vos 

papiers usagés ! N'utilisez plus 
lâchement vos lectures régiona-. 

les au collectage des pluches ! 
Depuis le 5 novembre, a débuté à 

Clermont, la mise en place d'une opéra-
tion de récupération gratuite de vieux 
cartons et papiers. Profitez-en ! 

Initiative commune d'un petit groupe 
imaginatif Clermont Récupération, asso-
ciation loi 1901, est une entreprise inter-
médiaire, terme qualifiant 1:association 
d'une formation et d'un travail normale-
ment rémunéré et accompli pour une 
durée déterminée de 12 à 18 mois. 

Entreprise de service, Clermont Récu-
pération fonctionne aux conditions du 
marché sur le schéma normal d'une 
activité traditionnelle : même souci 
d'équilibre des comptes, respect des 
exigences de qualité et de.délai, applica-
tion du droit du travail et du droit fiscal. 

Avantage considérable pour les entre-
prises (elle leur permet l'économie du  

transport et de la décharge), l'associa-
tion s'adresse également aux commer-
çants, aux administrations et bien enten-
du aux particuliers. 

Génératrice d'emplois (15 tonnes col-
lectées mensuellement permettent le 
maintien d'un emploi au SMIC), Cler-
mont Récupération exerce une influence 
non négligeable dans le domaine écono-
mique. Protection de l'environnement 
(lutte contre le gaspillage, protection 
des forêts), économie d'énergie (la fabri-
cation du papier nécessite six fois moins 
d'énergie) sont les atouts essentiels 
auxquels il conviendrait d'ajouter, pour-
quoi pas, la réduction du déficit du 
commerce extérieur, l'importation du 
papier constituant le 2 e  déficit après le 
pétrole. 

Le souci primordial de la nouvelle 
équipe (au-delà de l'objectif économi-
que) se situe dans le domaine social. 
Dans le cas de ce type d'entreprise le fait 
intermédiaire a une signification propre. 

Celle de fournir à des jeunes au chi 
mage et sans qualification, un travail 
une formation, la rupture avec ur 
assistance (celle du chômage la plupa 
du temps non indemnisé), l'appréhei 
sion de situations de responsabilitc 
(gestion, analyse de marché, visitE 
d'entreprises, conduite et entretien d'L, 
véhicule...), en bref un nouveau dépa 
dans la vie active. Un impératif : colle 
ter le maximum de papiers et cartor 
pour assurer la pérennité des emplo 
créés (2 salariés actuellement + 
T.U.C.) 

L'objectif : 45 tonnes de récupératio 
mensuelle (40 actuellement). 

Collecte grâce à 2 camions chaqu 
jour de 8 heures à 12 heures et de 1 
heures à 18 heures (sauf le dimanche 

Une seule adresse, un seul tél( 
phone : chemin de Malintrat, lieu-dit I 
Moulin des trois roues (près E.R.G.M 
tél. 87.27.95. A vos papiers ! 

 

avec 

A.BASHUNG M.BOUJENAH 
G.BEDOS - F.CABREL 

COLUCHE C.COUTURE 
J.J.GOLDMAN - INDOCHINE 
JERICHO B.LAVILLIER 

MALAVOI NASS El GHIWANE 
ORCHESTRAL MANŒUVRE 

TELEPHONE - etc... 

         

         



Des centaines de milliers de jeunes 
Français issus de l'immigration aux-
quels il faudrait ajouter les rapatriés 
musulmans ont le droit de vote, dans ce 
pays. Une force impressionnante. Une 

partie non négligeable du corps électo-
ral (90 % de ces jeunes Français ne sont 
pas inscrits sur les listes électorales), 
une alternative somme toute réaliste et 
dont la portée pourrait s'avérer efficace. 

vos PAPIERS SVP! 
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association vivre 
e 24 avril ils étaient une cinquan- 
taine à la mairie de Clermont-Fd 
pour une inscription massive sur 

les listes électorales. (Ils) ce sont des 
jeunes Français issus de [immigration 
ou si vous préférez des beurs. 

Depuis 83 les beurs se sont rendus 
célèbres en organisant diverses actions 
de protestations et de sensibilisation au 
problème du racisme. Depuis plusieurs 
années il ne se passent pas de semaines 
sans que les faits divers (malheureuse- . 
ment) ne fassent état de vexations, 
d'actes d'intolérance ou parfois de 
meurtres dont sont victimes les jeunes 
de la deuxième génération pour 
lesquels le seul crime est d'avoir une 
couleur de peau différente. Ils sont là 
des centaines de milliers issus de l'im-
migration (portugaise, espagnole, asiati-
que, maghrébine), spectateurs impassi-
bles d'un débat politique qui ne les 
concerne plus. Les jeunes ont peur et de 
ce fait craignent de s'exprimer et de 
protester. 

Cependant, des voix s'élèvent, des 
collectifs se créent, des personnalités 
s'impliquent et apportent leur soutien à 
des initiatives nouvelles, originales, seu-
les susceptibles de mobiliser autant que 
possible (Convergence, SOS Racisme). 

L'association Vivre à Clermont-Fd à 
l'origine de l'inscription massive est 
l'une de ces pépinières fougueuses mais 
rares où se regroupent ceux des jeunes 
Français, issus de l'immigration sur 
lesquels déception et revers n'ont pas 
de prise. Créée en avril 84, l'association 
Vivre se démarque par un discours 
original inscrit dans une démarche sim-
plement électoraliste. Comportement 
neuf ! Le raisonnement des beurs est 
d'une facilité déconcertante : "Les élec-
tions ont été un immense débat dont 
nous avons été le principal sujet mais en 
même temps les seuls à ne pas nous 
exprimer. On peut nous ignorer ou noua 
rendre responsables de tous les maux 
sans que cela puisse influer sur le 
résultat d'une élection". Le drame est là. 
Le Front National a réussi à mobiliser 
10 % de l'électorat dans des scrutins où 
les étrangers sont apparus comme les 
boucs émissaires de l'insécurité et du 
chômage. 
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Samedi 22 juin à partir de 18 
jusqu'à tard dans la nuit. 

Dimanche 23 juin à partir 
heures. 

Festival Rock avec : 

El Diablo, 
Fol Amour, 
Baron du Délire,  
Les Guêpes, 
Dallas, 
Mascarade, 
Unaware, 
Desperados, 
Exil, 
Flamirock, 
Cobra, 

— Atabaque, 
Trio Janeiro (musique brésilienne) 
Bafuga (musique africaine) 
MI el hal (musique traditionnelle 

maghrébine). 

Avec la participation financière de la 
municipalité clermontoise de la Direc-
tion Régionale des Affaires Culturelles et 
de Jeunesse et Sports. 

Restauration sur place (spécialités des 
différentes ethnies présentes sur le 
quartier). 

Entrée gratuite. 

VIE PRATIQUE 
ET SOCIALE 

A PARTIR DU PROCHAIN NUMERO, UNE RUBRIQUE "VIE PRATIQUE ET 
SOCIALE". Vous êtes à la recherche d'un emploi, d'un logement ou d'une formation. 
Vous voulez pratiquer un sport, adhérer à une association. 

"LAISSE BETON" vous mettra en contact avec des conseillers professionnels, des 
formateurs, des responsables du mouvement associatif et publiera toutes les 
adresses utiles. 

Vous aurez la possibilité de relater vos expériences personnelles DANS NOS 
COLONNES. 

A bientôt donc et à vos plumes. 

L'équipe de "Laisse Béton" 
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